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Résumé  

Au courant du premier trimestre 2008, un conflit 

a opposé les agriculteurs et les éleveurs de la 

commune rurale de Gouchi (département de 

Magaria région de Zinder). 

A l’origine, l’installation anarchique et illégale de 

champs et le ramassage de l’herbe dans l’aire 

de pâturage de Baboujé. Jadis très vaste et 

abondante, cet espace pastoral fut 

progressivement rétréci et appauvri par une 

forte pression exercée par les agriculteurs.  Ce 

conflit a entraîné la suspension de la 

fréquentation du marché à bétail du village de 

Baboujé par les éleveurs, et cela pendant cinq 

mois. De cela, il en résulte une forte baisse des 

recettes de ce marché évaluées à une somme 

de trois millions (3.000.000.FCFA). Une 

médiation fut entreprise pour le retour de la 

paix dans la zone par différents acteurs dont 

des partenaires techniques et financiers. Les 

éleveurs reprennent une fréquentation timide du 

marché. Ensuite, ils demandent et obtiennent la 

création et l’autogestion d’un nouveau marché à 

bétail.  

 

Contexte et justification 

Le terroir de Baboujé est situé dans l’extrême 

sud de la commune rurale de Gouchi, l’une des 

dix communes du département de Magaria 

(région de Zinder). Ce terroir peuplé 

d’agriculteurs  Haoussa Kanouri, d’agro 

éleveurs et d’éleveurs transhumants, est 

anciennement connu comme un grand espace 

de pâturages d’environ 40.000 ha servant de 

frontière naturelle aux départements de 

Magaria et de Gouré. Avec l’explosion 

démographique, des agriculteurs d’autres 

terroirs sont venus s’installer, d’où une forte 

pression sur l’aire de pâturage conduisant à 

son rétrécissement progressif. Cette situation a 

donné  naissance à des conflits fonciers dont le 

dernier datant de mars 2008 a opposé les 

communautés d’agriculteurs Haoussa et 

Kanouri aux éleveurs peulhs de la même 

localité. Ce conflit s’aggrava et conduisit à un 

boycott de part et d’autre des produits fournis 

par les deux groupes d’acteurs. 
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Les agriculteurs ont été les premiers à s’abstenir 

d’acheter les sous produits de l’élevage (lait et 

fromage) vendus principalement par les femmes 

d’éleveurs. Puis, ce fut la riposte des éleveurs 

par le boycott du marché à bétail de la localité. 

Devant cette situation de recherche d’équilibre 

par une participation  effective des éleveurs à la 

gestion du marché,  la Fédération Nationale des 

Eleveurs du Niger (FNEN Daddo) dont sont 

membres les éleveurs a sollicité un appui de la 

SNV. 

 

Appui donné par la SNV et d’autres 

partenaires  

Une fois saisie, la SNV procéda à l’analyse de la 

demande. Ainsi, une réunion a été tenue avec 

les membres du bureau de l’organisation 

pastorale FNEN Daddo pour mieux comprendre 

le problème évoqué. 

 

« Au cours des cinq (5) mois de 
boycott du marché de Baboujé par les 
éleveurs, nous avons connu une baisse 
de recettes d’au moins 3.000.000 de 
Francs CFA. Ainsi donc, l’économie 
locale a été étouffée étant donné que 
Baboujé constitue le seul marché qui 
procure des recettes substantielles à la 
commune de Gouchi. Pendant cette 
période, nous avions enregistré moins 
de 40.000 FCFA par jour de marché 
contre un minimum de 150.000 FCFA 
avant » Témoignage du maire de la commune 

rurale de Gouchi 

 

Ensuite, les conseillers en Elevage/Pastoralisme 

ont effectué une mission sur le terrain avec la 

FNEN Daddo. Cette mission a permis de nous 

entretenir directement avec les acteurs 

concernés à savoir les éleveurs et leurs 

dirigeants locaux, le maire de la commune qui a 

reconnu l’apport important des recettes du 

marché à bétail dans l’économie communale. 

Il est à noter que le Projet de Sécurisation des 

Systèmes Pastoraux (PSSP) et une ONG qui 

œuvre dans la gestion non violente des 

conflits GENOVICO, tous basés à Zinder, ont 

intervenu auparavant à travers un atelier 

intercommunautaire pour le retour de la paix 

dans la zone. La commission foncière du 

département de Magaria appuyée par la SNV 

Zinder, a également contribué à travers deux 

missions d’information et de sensibilisation 

des acteurs sur les dispositions des textes du 

Code rural et l’identification de l’aire de 

pâturage en question. Actuellement, un 

diagnostic est en cours de réalisation par un 

LCB au niveau de trois (3) marchés à bétail 

dont celui de Baboujé. 

 

 

Quels types d’appui du client et quels 

résultats en ce moment ? 

La SNV  entreprend un diagnostic au niveau 

du marché de Baboujé et de  deux autres 

marchés. Les résultats de cette étude seront 

restitués au niveau des communes et des 

négociations seront faites pour la mise en 

place de structures de gestion impliquant les 

éleveurs. La FNEN Daddo a entreprit plusieurs 

missions de sensibilisation de ces derniers, qui 

ont finalement été impliqués dans la gestion 

du marché. Par ailleurs, suite à l’atelier 
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Les perspectives   organisé pour le retour de la paix dans la zone, 

zone, les deux communautés ont décidé de 

mettre en avant les intérêts des populations car 

elles sont condamnées à vivre ensemble. C’est 

ainsi qu’ils ont tous accepté et proposé: 

 Partager les résultats de l’étude en 

cours avec tous les acteurs au niveau 

des communes concernées ; 

 Appuyer la FNEN Daddo à 

institutionnaliser des espaces de 

dialogue entre les éleveurs et les 

maires des communes en vue 

d’élaborer une stratégie de gestion 

concertée des marchés à bétail ; 

• La reprise de la fréquentation du marché 

à bétail de Baboujé par les éleveurs ; 

• L’acceptation par le maire de la création 

d’un nouveau marché entièrement géré 

par les éleveurs ; 

 Appui à la mise en place des 

structures de gestion de ces marchés 

et leur fonctionnalité (formation ; 

coaching, etc.) ; 

• La sécurisation de ce qui reste de l’aire 

de pâturage ; 

• L’abolissement du ramassage de l’herbe 

dans l’aire de pâturage ; 

 Réhabilitation de l’aire de pâturage en 

question;  
• La formation des leaders des 

associations pastorales et agro-

pastorales en techniques de plaidoyer et 

lobbying ; 

 Appui à la Commission foncière 

départementale de Magaria pour la 

mise en place de la Commission 

foncière communale (qui se chargera 

du contrôle de la mise en valeur des 

ressources pastorales de la commune) 

et également pour la délimitation et la 

matérialisation de l’aire de pâturage 

de Baboujé en collaboration avec le 

PSSP, le ZFD, et d’autres partenaires ; 

• La réhabilitation de tous les couloirs de 

passage de la zone ; 

• Le règlement des conflits à l’amiable 

(les conciliations) ; 

• La   création des espaces de dialogues 

et de concertation entre les 

communautés ; 

• Le pardon mutuel. 

 Développement d’une synergie 

d’actions avec les autres partenaires 

techniques et financiers intervenant 

dans le pastoralisme dans la région de 

Zinder. 
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